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>4â ïùotàuie— 
T.A. en France 

l i délégation de T.A. en France: de g. à d., Lise Leblanc, Jean Marc Dalpé, Marc Haentjens et Alain Poirier. 

Les Français intéressés à découvrir l'Ontario 
Fin avril dernier, une délégation de Théâtre Action (TA) s'en­

volait vers Paris. Sa mission—promouvoir le théâtre franco-ontarien 
et déblayer le terrain en vue d'échanges divers avec la France. Le 
prétexte off iciel—une participation à un symposium international 
sur la sociologie du théâtre, organisé conjointement par les dépar­
tements d'études canadiennes et d'études théâtrales de l'Université 
de Bordeaux. C'est d'ailleurs grâce à cet événement que TA a pu 
obtenir une contr ibut ion financière du gouvernement provincial et 
du Conseil des Arts du Canada. 

Jean-Marc Dalpé, Marc Haentjens, Lise Leblanc et Alain Poirier 
forment la délégation. Pendant une dizaine de jours, ils mult ip l ie­
ront les rencontres avec divers ministères français, des agences cul ­
turelles, des troupes de jeune théâtre et aussi des représentants du 
Canada et de l 'Ontario à Paris. 

par 

Mar ie Elizabet Brunet 

Si les Français ne sont pas très 
familiers avec l 'Ontar io français, ils 
semblent du moins très intéressés à le 
découvrir . L'ouverture du gouverne­
ment socialiste envers les minorités y 
est peut-être pour quelque chose. La 
délégation se rend compte que les 
possibilités de projets sont nombreu­
ses: certains programmes offrent des 
bourses d 'étude à des étrangers sou­
haitant faire des études théâtrales en 
France; d'autres permettraient d ' inv i ­
ter des spécialistes comme Alain Knapp 
et Jacques Lecoq à donner des sessions 

de formation et des ateliers en Onta­
rio. Une aide financière et technique 
serait également disponible pour une 
tournée franco-ontarienne en France 
et inversement pour faire tourner une 
troupe française au Canada. 

Autre constat: le jeune théâtre 
français ressemble sur bien des points 
au théâtre franco-ontar ien: difficultés 
financières, instabilité des structures, 
important roulement de comédiens. Il 
souffre même d'un handicap addi t ion­
nel—il doit constamment se mesurera 
des institutions et à des traditions 
vieilles de plusieurs centaines d'an­
nées, alors qu 'en Ontar io , tout est à 
inventer. 

Problèmes communs aussi en ce 

qui touche le propos. Par exemple, le 
Théâtre de la Jacquerie, une t roupe de 
création qui fait exclusivement de la 
tournée et une certaine animat ion, 
entre autre en mil ieu syndical, avoue 
avoir beaucoup de mal à orienter ses 
spectacles depuis l 'avènement du gou­
vernement socialiste. La cible n'est 
plus aussi claire—les choses ne se pré­
sentent plus en noir et blanc, mais en 
teintes de gris. Ces inquiétudes sem­
blent re jo ind re celles des t roupes 
franco-ontariennes qu i , à défaut de 
spectacles à caractère historique, s'in­
terrogent sur quoi dire et comment. 

Les troupes de jeune théâtre fran­
çais se regroupent sous l'Association 
du Jeune Théâtre Professionnel, dont 
les objectifs et le fonct ionnement sont 
presqu' identiques à ceux de TA. Il 
serait donc possible d' imaginer, avec 
la pa r t i c ipa t ion de l 'A.Q.J.T., une 
éventuel le rencontre internat ionale 
du jeune théâtre. 

Pendant leur séjour, les membres 
de la délégation ont également pris 
contact avec les représentants cana­
diens à Paris, notamment au Centre 
cul turel canadien et à la Délégation de 
l 'Ontar io. Là encore, les possibilités 
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sont nombreuses. Par exemp le , le 
Centre cul turel canadien, qui dispose 
d'une salle de spectacle et de salles 
d'exposit ion serait intéressé à organi­
ser dès l'année prochaine, un mois 
ontar ien, à l ' intérieur duquel pourrait 
s'insérer un programme franco-onta­
r ien. Ce mois pourrait donner l'occa­
sion de se produi re en France non seu­
lement à une t roupe mais aussi à des 
chansonniers, musiciens, poètes et ar­
tistes visuels. 

Quant à la Délégation de l 'Onta­
r io, ses principales préoccupations se 
situent au niveau de la promot ion 
économique et tourist ique. Toutefois, 
elle se dit prête à soutenir un projet 
comme celui du mois ontar ien. 

Pour les membres de la déléga­
t ion , deux objectifs devraient guider 
TA dans le suivi à donner à ce contact 
initial avec la France. Le premier, c'est 
la promot ion du théâtre f ranco-on­
tarien en Ontar io. En partant du pr in ­
cipe que nul n'est prophète dans son 
pays, la délégation estime qu 'une tour­
née ou une part icipation à un festival 
en France donnerai t ses lettres de 
noblesse au théâtre franco-ontarien. 

Comme deuxième objectif, TA 
pourrait se donner le mandat d'offr ir 
aux artistes du théâtre franco-ontarien 
un défi stimulant. Bon nombre des 
artistes ont atteint une maturité pro­
fessionnelle et se trouvent à l'étroit 
dans le marché franco-ontar ien. Une 
tournée en France mettrait un peu de 
variété dans un menu de tournées 
d'écoles secondaires entre Windsor et 
Thunder Bay. 

Conformément à ces objectifs, la 
délégation retient donc quatre projets 
prioritaires pour TA: 

1) assurer une participation franco-
ontarienne à un mini-festival des arts 
que le Centre culturel canadien doit 
organiser en nov./déc. cette année; 
e t /ou assurer une participation franco-
ontarienne au mois ontarien que le 
CCC organisera en 1984; 

2) organiser un stage de formation 
en utilisant une personne ressource 
venue de France; 

3) coordonner une tournée d 'une 
troupe franco-ontarienne en France; 

4) par t i c iper à la p répara t i on 
d 'une rencont re in ternat iona le du 
jeune théâtre. 

Bref, du pain sur la planche, mais 
en même temps une occasion unique 
pour le théâtre franco-ontarien et ses 
art isans.* 

Marie Elizabeth Brunet est journaliste à la 
salledes nouvelles de Radio-Canada à Toronto. 

Lise Leblanc et Alain Poirier. 

• une trousse 
d'outils communautaires 

* un recueil de synopsis de textes 
dramatiques d'auteurs franco-ontariens 
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